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Michka s’en allait dans la neige.
Il était parti de chez lui,  

c’est-à-dire de la maison d’Élisabeth,  
sa jeune maîtresse.

Lui, c’était un petit ours. En peluche.

Élisabeth n’était pas gentille ;  
il lui fallait vingt-cinq joujoux à la fois et,  

quand on avait cessé de lui plaire,  
il n’était pas rare qu’elle vous jetât  

à l’autre bout de la pièce.





— J’en ai assez d’être un jouet ici,  
grognait Michka.

Je suis un ours, après tout !  
Je veux aller me promener tout seul 

et faire ce qui me plaît.



Aussi, il s’était sauvé en passant par la chatière.



Chacun de ses pas dans la neige  
faisait un petit trou rond.
Or, un roitelet le suivait. 



Ces roitelets, c’est farceur ;  
ça sautille par-ci, par-là,  

on dirait qu’ils se moquent de vous.


